TOUTE FAÇON : IL 
LE 


LE VIKING 
VOLANT, LES 


VE ME CHAR- 
GE DU RESTE. 


VOUS AVEZ VU /. LE VIKING 
A ATTAQUÉ CETTE 
BAGNOLE 
S'IL L'A FAIT, 
C'EST QUIL À 





LA RAISON, C'EST CHALKY, QU'UN MOTOCYCLIS- 
TE AVA/T FK/S SUR SA MACHINE, CE SONT 


LES BANDITS QUI M'ONT ENLE- 
VÉ :.MÊME QU'ILS ME PRENAIENT POUR 
À MICHAEL SANDDR !.. 


A QUELQUES ÆAS DE LÀ. 


VOYONS: LES BANDITS VOU- 

QUE SE LAIENT ENLEVER 

PASSE -T-IL?/ SANDOR POUR DE 
BON CETTE FOIS, 


HÉ Z. ODOH4.. 
QUE SE PASSE- 
T-IL? 
GITE 


LE VIKING, 
M'SIEUR / 


FORMDABLE ! 
C'EST UN TYPE 


GENOUX /...C'EST 
TROP EMBÉTANT 
QUAND IL ME, FAUT 
COURIR APRÈS / 


MAIS LE VIKING 
LES np 


TOUT A UNE FIN. QUELQUES JOU 
PLUS TARD', LE SÉVOUR EN 


SU/SSE PRENA/T 
FPE VOLR DU 
DÉFART ARK/VA.…. 


DÉPÊCHEZ-VOUS, 

LES ENFANTS / ON 

N'ATTEND PLUS QUE 
VOUS / 


NF 


À USER DE SON 
CASQUE MAGIQUE … 
LA TRAVERSÉE ÆEUT 
LIEU SANS INCIDENT 
ET LA WE REPRIT 
SOW PETIT TRA/N-TRAN 


FIN DE L'ÉP/SOLE 
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Fils-du-Soleil 
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e 
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Vous lirez dans ce numéro: 
YATACA, le Fils-du-Soleil 
LE VIKING VOLANT 









SCANS ET RETOUCHES : MIkI54 


NOUS SOMMES VENUS VERS 
TOI, HUATLAN, PARÇE QUE LES 
BÊTES DE LA FOR ONT PEUR... 














TRÈS , TRÈS, 
TRÈS PEUR... 





APRÈS LES GRANDES PLUIES 
DE L'AUTRE SAISON, VOICI LA 
GRANDE SÉCHERESSE ! ET LES 
BÊTES CRAIGNENT BEAUCOUP 
DE MALHEURS … 


PLUS D'UNE LUNE S’EST PASSÉE 
ET LA PLUIE N'EST PAS TOM - 
BÉE SUR LA FORÊT ET 
SUR LES HAUTES - 
HERBRES … 
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Ù E| ÎLES ARAGUATES CLAMENT \ 
GE nent ESA ON QUE LE FLEUVE VA SE DES- 
SERPENT MALADE ET SÉCHER.YTE FLEUVE EST LE 
LES BANCS DE SABLE LEUVE DEPUIS LE CG 
SE DÉCOUVRENT… MENCEMENT DU MONDE ! 
UX NE TARIRONT 


ALORS, LES PLUIES BIENFAISAN- | Ÿ LES HOMMES NE SONT PAS MAî- 
te VONT REPRENDRE, TRÈS DES ÉLÉMENTS, YATACA ! 
HUATLAN ? MAIS LES PLUIES REVIENDRONT... 

Wal NOUS POUR- PLUS TARD, QUAND LA NATURE 


RELIEFS DU TEMPLE EN TÉMOI- 
GNENT... SUIVEZ-MOI, JE VAIS VOUS 
LES MONTRER ! 





REGARDEZ ! VOILÀ TLALOC, DIEU DE 
LA PLUIE ! À SES PIEDS, UN_ PRISONNIER 
QUE LES HOMMES S'APPRÉTENT À LUI 

SACRIFIER AFIN DE S'ATTIRER SES 

FAVEURS ! C'ÉTAIT AINSI. TOUT 

COMME LES BÊTES, LES HOM- 

MES AVAIENT PEUR ! CAR LA 

PLUIE ÉTAIT POUR EUX 
LA VIE. 


SN 


© 


ÿs 
| à: 
VE 
S. 

DS 
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CET HOMME AMENAIT LA PLUIE, NOUS LES ENFANTS, D'HOMMES 
QUI ÉCARTONS LA 


HUATLAN 2 sn 
CE us te MENT PLUIE DE LA 
! D FORÊT... 
NATACA … Per di 
\ Le 
| Y 
Te F 


COB LE JAGUAR ET TIHAL,SA 
ET TU CROIS QUE LA MORT 2 FEMELLE, DISENT QUE CIEET 





COB PROFITE DE TOUT POUR 
MONTER CONTRE NOUS LES BÊTES 
DE LA FORÊT ET URUCU LE CHA- / 
CAL, AWAK LE LOUP À CRINIÈRE 
ÉT GOURM LE CHIMAN FONT 


EN ROUTE... IL = 
EST TEMPS DE 
RENTRER ! 


__IkI ÉTAIT 
VENUE À LA REN- 


NTRE a 
ET TOLLAN L'ÉLÉPHANT CONTRE DE SES AMIS 


S'ENFONGA DANS LE 
MYSTÈRE DES ARBRES NE) 
ET DÉS LIANES.… Le VOUS VOILA 
ENFIN !!! 
1. 7] (0 
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REGARDE ! J'AI APPORTÉ 
CELA POUR TOI, T 


TZA ! CE N SE QU'ELLES SONT 
SONT LES DERNIÈRES FLEURS . 
DES CIMES … U 


AUSSI ATTEN DENT 
CA PLUIE. 


7 
= | d A Flu cent ie 
DEVREZ - VOUS ! LE VIEIL s L VITE RÉPANDRE 
ME A DIT QUE LES NA) LA NOUVELLE CAR COB LE 
ue JAGURR ET GOURM LE UA- 
CARÉ PRÉTENDENT QUE 
C'EST VOUS LES ENFANTS 
D'HOMMES QUI ATTIREZ 
LE MALHEUR SUR. LA 
FORÊT... 


COB ET GOURM NE SAVENT PLUS QU'IN- 


VENTER … LE VIEIL HOMME A GET (QUE LES 
PLUIES REVIENDRONT.… . a VA, 





CS 


d AMERAI PARTOUT LES PAROLES VOX IN\EZ 
EE FRE 


c 


DU VIEIL HOMME ! SOIS PRANQUIRLE, 

FILS -DU-SOLEIL! TOUTE LA FOR 

SAURA QUE LE FLEUVE NE S'AS- 
SÈCHERA PAS! 


OST 


UNE HEURE "LUS TARD, “LES RAM ! TU 
ENFANTS D'HOMMES ‘ RRRIVAIENT CHASSE ? D 
À LA HUTTE, PRÈS DE LA TANIË- “ ir 
RE DE RAM, LA MÈRE PUMA … RIEN À CHASSER : LE SOLEIL 
ET LA SÉCHERESSÉ ONT 


D NT 
— # Li > Le GRILÉ LA SAVANE ET A 


L N'y A PLUS 


LES LONGUE: 
OREILLES ONT 
ÉMIGRE.. 


C'EST AINSI ! LE GIBIER NE PEUT LES BÊTES ONT PEUR, ENFANTS 
PAS VIVRE SANS LES HERBES ET D'HOMMES ! DEPUIS TOUJOURS, 
LES HERBES NE PEUVENT VIVRE 1 LA PLUIE TOMBAIT SUR LA 

SANS CA PLUIE ! FORÊT .… 














MÉDITANT LES PAROLES / 
DE RAM, YATACA ET TÉOTI | 
S'EN FURENT RELEVER 
LEURS FILETS … 
(@ 
( 


D De & 


/ 
QU'ARRIVE -T-IL POUR QUE TU SORT 
DANS LA LUMIÈRE DU JOUR, NE 


JE VIENS VOUS AVERTIR ! co8 VAN 
LE JAGUAR FAIT CAMPAGNE JA 
CONTRE VOUS ! 












YATACA ET JEOTI SE 
REGARDÈRENT … 












/ N 
IL DIT : LES ENFANTS D'HOM- 
MES ONT DÉFIÉ LES CHOSES 
OBSCURES … LEUR MORT SEULE 
APAISERA LES DIEUX ET RA- 

MÈNERA LA PLUIE … 


CoB PENSE CE QUE 

LES HOMMES DES 

TEMPS LOINTAINS 

PENSRIENT … POUR- 

TANT, LE SANG VER- 

SÉ N'AMÈNE PAS 
LA PLUIE ! 


LA PÊCHE, CEPENDANT AVAIT ÉTÉ BONNE ET YATACA ET TÉOTI 
S'EN REVENRIENT MAINTENANT VERS LES PIERRES DE FER MAIS 
COB, L'ENNEMI, LES 

GUETTAIT … 


NN en 
p 0.0 


TOUTE LA NUIT, IL AVAIT CHASSÉ EN 
VAIN ET LA FAIM EXCITAIT PLUS EN- 
CORE SON ESPRIT DE VENGEANCE... 


MAIS SON CRI ARRIVA 
TROP TARD 


TU ATTAQUES 

PAR- DERRIÈRE 

COMME LE LOUP 
À CRINIÈRE. 





MAIS LA VIEILLE RAM AVAIT APPRIS À YATACA L'ART DES RIPOSTES 
RAPIDES … TANDIS QUE TÉOT! FAISAIT DE SON MIEUX POUR FREINER 
L'ATTAQUE, SON BRAS DROIT SE DÉTENDIT ET SON POING, SERRANT 
UNE GROSSE PIERRE, FRAPPA 
DUREMENT LE 
MUSEAU DE 

COB … ÿ 











—$ MAUDIT CHACAL! 


AS 
>” RS - 







DÉUJA, LE FILS -DU-SOLEIL AVAIT 
MIS LE RÉPIT F. PROFIT .… qua 


UNE FOIS DEUA, JE T'AI 
VAINCU, COB ! JE'T'AI 
FAIT RECULER DEVANT 








sus 
UIL74 
AN Sam, 
À IL 17 
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- Cu 


11 


[TE VOL AUJOURD'HUI PRIS CRM ANS CE ALET RE SoN 


F 
AHIAA ! VICTOIRE, CET eur D 
NATACA qi 


d DÉRARRASSONS UNE. FOIS \ 


A FOR 





NON, TÉOTI ! NON // LAISSE-LE AINSI. QUE. 
TOUTE LA FORÊT SOIT RON DE SA HONTE 
ET LE VOIE SE ROULER À À TERRE COMME ,_” 
UN ARAGUATE ENRAGE.… — 








LES ARAGUATES : ( 
QUI VEN TOUT, RU C 


IENS , TÉOTI ! RENTRONS 
DÉJA RÉPERCU- | L'ENFANT D'HOM- dE sos 


! ITZA DONT AT- 
TENDRE LE POISSON 
__ ET J'AI FAIM! 


TAIENT_LA NOU- ME A Jo LE 
A 


GURR ! 


OUH LA LA ! 
ET MOI DONC! 


NA 


ANR 















ÎTZA AVAIT ATTISÉ LE FEU ET 
L'ODEUR APPÉTISSANTE DU POISS 
VE GRILLÉ S'ÉLEVAIT LORSQUE( SA FEMELLE. 
VS 






SOUDRIN … 
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ILS ONT LANCÉ DES RAPPELS 
ET J'AI CRU RECONNAÎTRE TON 
NOM. GROOON ! ALORS, JE 
SUIS VENU T'AVERTIR, 
FILS - DU- SOLEIL … 


/ SALUT, YATACA! DES HOMMES 
ERUNS ‘DESCENDENT LE FLEUVE ! 
ILS SONT TROIS DANS UN 

LONG TRONC CREUSE ! 
< 


\ I 


S 


À 
| x À 
© > æù 
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NS UN SN NIV 


SR 
SX _\ RUES 
à TK RS 
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YATACA _SRISIT SON POIGNARD POSÉ SUR 
M7 UNE PIERRE ET LE PLAGA À SA CEINTURE 


DANS SA GAINE.. 
CE SONT SÛREMENT 
LES HOMMES DES SAVANES ET C'EST 


RHUALPA, LE CHEF, QUI DOIT LES 
ENVOYER … IL FAUT Y ALLER! 


7 
AHUALPA A DIT QUE 
LES BÊTES AVERTI- 
RAIENT LE FILS -DU- 
SOLEIL DE NOTRE 

ARRIVÉE ! 


RS | L'ocar VRAI ! REGARDEZ. 


| 


TUE CA-BAS, SUR pe 
l, UE ECC LE VOILÀ. VOILÀ 
lc LES ENFANTS DE LA 

AL FORÊT ! 
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IL DOIT SE PASSER 
DES CHOSES GRAVES 
POUR QU’ AHUALPA 
LES ENVOIE... 


CE SONT BIEN 
DES MEINACOS! 
ALLONS À 


Hownanan! L yann! 
NOUS ARRIVONS!/ ALLONS -Y! 
HE: 
A 

UN 


” à 


MÉDUSÉS, LES INDIENS 
AVRIENT CESSÉ DE 









ILS PLONGENT COMME 
DES HEÉRONS ET NAGENT 
COMME DES POISSONS... 


V 
SALUT, FRÈRES FILS - DU-SOLEUL, 
DES HAUTES- SALUT ! LE CHEF 
HERBES ! AHUALPA NOUS 
A ENVOYÉES 
VERS TOI. 


7 

AHUALPA DIT QUE SEUL LE 

FILS -DU- SOLEIL PEUT RAME - 

NER LA PLUIE OU CIEL ! IL 
DIT QUE TU PEUX FAIRE 
CÉDER TLALOC, LE 

DIEU DE LA 
PLUIE ! 








AHUALPA SAIT LES PAROLES QU'IL FAUT 

DIRE MAIS IL DIT QUE TOI SEUL PEUX 

T'ADRESSER AUX DIEUX ET LES 
CONVAINCRE ! 





YATACA NE 
POUVAIT REFU - 
SER, MÊME S'IL 
NE CROYAIT PAS 
EN SON POUVOIR 
OCCULTE... AHUAL 
PA_N'AURAIT 
PAS COMPRIS … 
EN DES TEMPS 
DIFFICILES, YA = 
TACA AVAIT 





REÇU L'AIDE 
DES MEINACOS.. 


ÉTAIT À TROIS JOURS DE RIVI 
RE, SUR UNE HAUTEUR DE LA 
SAVANE... (CSS 


LE VILLAGE DES JONMERESENTE sl 
4 


_ 
Nasa <= 
: MN 


NAN 


Je ARE PRE, 7 
- IDÉMENT, L LES CITERNES RONDES ET LE 
ENFANTS D'HOMMES NE TEMPLE RUINÉ SE DRESSRIENT = 


N — 
TIENNENT SUR LA HAUTEUR. 
A ———— 


LE VILLAGE 
D'AHURLPR SE 
TROUVE EN 
ARRIÈRE, DANS 

LA VALLÉE. 


ILS ARRIVENT ! ILS ARRIVENT. 
QU'ON PRÉVIENNE AHUALPA ! 


= Cr q 


RP SR, 2 


AK 
ANS 
NN li ve 


Ni 
nes | 
dou 


| af 
06 


1 
} 


b 
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AHUALPA, CHEF DE LA TU ES VENU, FILS- DU-SOLEIL... TOI 
DERNIÈRE ‘ TRIBU DES MEI- SEUL PEUX NOUS RENDRE LA VIE... 
NACOS AVAIT GRANDE ÈS 

ALLURE 















LE DIEU TLALOC T'ENTEN- 
DRA.. IL NE PEUT REFUSER 
LA PLUIE AUŸTIKKI", AU FILS - 
DU- SOLEIL... 







REGARDE ! LES YSTERNES SONT 
ASSÈCHÉES ! AIS A GRILLÉ, LE 
GIBIER A D. et LES EAUX DU 
GRAND FLEUVE BRISSENT … 










NOUS FANAPTO LES MOTS ANCIENS QUE DISAIENT 


LES PR HUITLI, MON SORCIER, LES A_ airs MAIS 
LE DIEU EST D DEMEURE SOURD LS 
SEX SES PRIÈRES 


a À 






/ 
QUE VEUX- 
PARCE QUE LES MOTS ’ TU DIRE 2 


NE SUFFISENT PAS! 


A 4 # 

/ TU LE SAIS BIEN, AHUALPA ! TLALOC RÉCLA- 
ME LE SANG D'UN HOMME ! EN ÉCHANGE DU 
SANG, IL DONNERA LA PLUIE. ET CE N'EST 

PAS CELUI-CI 
QUI Y CHAN- 
GERA RIEN ! 


DÈS CE MOMENT, YATA- 
CA SUT QU'IL S'ÉTAIT 
FAIT UN ENNEMI. LES 
YEUX DU SORCIER, FIXÉS 
SUR LUI, AVAIENT L'É- 
CLAT DUR DE CEUX DE 
COALT LE SERPENT... 


ANA Z 
N le 


COULERA PAS ! ET QUE LES DIEUX 
ÉCOUTERONT LE FILS-DU- SOLEIL! 


ET MOI, JE DIS QUE LE SANG NE | 
à 
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7 [] 7 
RARE dE Ne] Éi EE EE QE LE OUT AÉIUAICERE < 
S'OUVRIRA POUR DÉVERSER SUR Nous | | MAIS JE CRAINS QUE TU 
SES ONDÉES BIENFAI- | ANE SURESTIMES, MON 


DR SNS - 


Æ LE LENDEMAIN , À L'HEU- 
®. RE OÙ LE SOLEIL SE 
#Aé LÈVE SUR LE GRAND 
FLEUVE, YATACA ESCA- 
M LADA LE TEMPLE DES , 
a DIEUX ANCIENS … jy 


ll 


ER ) 
rte LL een 


AHUARLPA LUI À APPRIS LES 
PAROLES SECRÈTES … 


S'IL 
RÉUSSIT, LE SORCIER NE HAUT DANS 
LE LUI PARDONNERA PAS ! | | LE CIEL, UN D -d 
C'EST UN ME- AIGLE PLANAIT.. 
CHANT HOMME, ENU, YATACA 
ÿ ITZA ! SE MIT FACE AU SOLEIL 


LEVANT ET PRONONÇA 
LES MOTS SACRES.. 





TU ES VENU LE DERNIER, © TLALOC ! 
APRÈS LE SOLEIL DE TIGRE, ET LE 
SOLEIL DE FEU,ET SOLEIL DE 
VENT, CE FUT LE RÈGNE 

DU SOLEIL D'EAU (1). 


CRT 


= 
a r’. 


Re g F ; : + 
LL ; Ne LAN CET À \l 
= (1) LES ANCIENS INCAS CROYRIENT, À 
QUATRE MONDES DISPARUS QU'ILS 
APPELAIENT LES QUATRE SOLEILS… 


/ 
a Oui ! MRIS LE CIEL 
_Ô TLALOC.. *OUVR 1 
S'NFÎTRE NE S'OUVRE PAS 


DES 
QUATRE SOLEILS, TÉRERS PENEURE 


ACCORDE -NOUS 
LA PLUIE 
BIENFRAISANTE ! - N 


IL A DIT LES PAROLES, 

RUE Sn ei L'AIGLE 
ESCEN U CIEL. COM- N N 
ME UN NUAGE DE DRE MANENSES 
PLUMES … NLE MIRACLE ‘. 
>) va 

VOLE AU-DESSUS , 
DU FILS-DU- SOLEIL ! C'EST 

UN SIGNE ! C'EST UN 

SIGNE ! TLALOC L'A 

ENTENDU ! 


A Q 





QUAUT,, AS-TU 
VU DANS LE CIEL 
L'ANNONCE DE 
LA PLUIE... TOI 
DONT L'ŒIL 
PERCE TOUT? 


AYANT DIT, 
QUAUT S'ÊLE- 


VA DANS L'AZUR 
DU CIEL. 


MAIS 


LA PLUIE 2 
LA PLUIE ? 


COMME TU VOUDRAS COMME TU 
VOUDRAS … MAIS LA TERRE DEVIEN- 
DRA POUSSIÈRE ET LES EAUX DU 
FLEUVE BAISSERONT TOUJOURS … 


PETIT D'HOMME, ATTEN- | 
TION ! DES HOMMES VIEN - 


NENT PAR ICI. ILS VIEN- 
NENT OU CÔTE 


OÙ SE 
COUCHE LE SOLEIL... 
LS MARCHENT_VERS 
LE GRAND FLEUVE.… 


LES PAROLES SONT CREUSES, 
HUALPA ! TLALOC EXIGE LE 
ANG D'UNE VICTIME … 


L'AIGLE EST VENU DU CIEL! 
NATACA VA PARLER. 





IL S'ÉTAIT FRIT UN QUAUT LE GRAND AIGLE A PARLÉ.. 
GRAND SILENCE..TOUS| DES HOMMES VIENNENT DU CÔTÉ 
ATTENDRIENT L'ORR- OÙ LE SOLEIL SE COUCHE.ILS 


CLE…. MARCHENT VERS LE 


FLEUVE.… a. 
L À LA . Kt 
dr 
If 


ji al 14 


A | RE 
es LA QUE | 
| tu , ù ( TE 
Lydia NN nn? 


LES XINGUS FUIENT DEVANT 
LA SÉCHERESSE... ILS VONT 
S'ÉTABLIR SUR LE FLEUVE 
ET CHASSERONT LES MEI- 
NACOS DE LEURS TERRES ! 

















TU L'AS VOULU, AHUALPA..TU SAIS 


”_ AUSS!t BIEN QUE MOI QUE TLALOC NE 
DISPENSERA L'EAU DU CIEL QUE, SI 
L NOUS LUI DONNONS LE SANG D'UN 
A HOMME. AINSI FAISRIENT LES PÈ- 
À RES DE NOS PÈRES. EN T'Y OP- 
\ POSANT, TU NOUS PERDS ! 









ET YATACRA REVIT LA SCÈNE DU SACRIFICE SUR LA PIERRE SGULPTEE DE 
HUATLAN ET L {y Pre TLALOC AU MASQUE DE SERPE 


“1 SI = NX 


DE — 
Los 


X 2 — 


— e SE RETOURNA COMME 
SI DONCSE SÉERENT L'AVAIT MORDU ” 


UN SORCIER EST } 
TROP PRÉCIEUX POUR, QU'ON 
& TK 
Ÿ- , 

















TOI EN REVANCHE,TU 
LA VICTIME CHOISIE 
PAR LES PEUR DES 


EN FUANCS 





/ DÉMON ! TU AS OSÉ 
LEVER_ LA MAIN SUR 
LE FILS- DU- SOLEIL! . 
g 


ET LE JOUR MÊME, LE SOR- 
CIER S'EN ALLA DANS LE 
MÉLT EN, NO COLLINES . 
HORS DU (NRAGE LES 
MEINACOS NE VEULENT 
PLUS DE TOI, 
SORCIER... 


LE FLEUVE ÉTAIT LE BUT DU VOYAGE DES XINGUS 
LA OÙ ÉTAIT L'EAU ÉTAIT LA VIE. ÏLS VENRIENT  - 
DES SAVANES DE_ L'OUEST OU LA SÉCHERESSE 

_AVAIT TUÉ LA VE. 
perl ; LEE 
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V LES MEINACOS SONT NOS US NE REVIENDRONS EN AR- \ 


7 
N 
ENNEMIS DE TOUJOURS : RIÈRE QU AU MOMENT OÙ RE- 
NOUS LES. CHASSERONS VIENDRONT LES PLUIES. 
DE CE CÔTÉ DU GRAND )_ Ve J'AI DIT! SR 


4 did 
| ON 


" + 


ET UN MATIN, LES GUET- 
TEURS MEINACOS SIGNA- 
LÉRENT LA PRÉSENCE 
DES ENVAHISSEURS … 


S 

ES XINGUS FUIENT DEVANT LA SÉCHERESSE ! ET S'ILS REFUSENT 
1Ë PAUVENT S' LS LE VEULENT, S'ÉTABLIR D'ALLER AILLEURS 
PLUS HAUT QU'ICI, AHUALPA ? 





7 
ALORS LES MEINACOS QUI NE SONT PAS DES 
LÂCHES DÉFENDRONT LEURS HUTTES, LEURS ET RYANT DIT, 
TERRES DE MAÏS ET LES TOM- jf AHUALPA DONNA 
BEAUX DE LEURS MORTS.. L'ORDRE AUX 


UE VAIS ALLER AU- DEVANT 
DES XINGUS ET LEUR PARLERA 
LE LANGAGE DE LA RAISON! 


LE CHEF ET LE FILS- 
DU- SOLEIL MONTÈRENT 
SUR LA COLLINE … 


FEMMES _ET AUX 
ENFANTS DE SE 
REPLIER VERS 
LE FLEUVE.. ET 
AUX GUERRIERS 
MEINACOS DE 
PRÉPARER LEURS 


J'IRAI AVEC TOI, 


AHUALPA … 


ILS SONT NOMBREUX 
COMME LES ÉTOILES 
DU CIEL ! 











LES PREMIÈRES LIGNES DES XINGUS MOUTONNAIENT SUR LA PENTE.. 
LS S'IMMOBILISÈRENT BIENTÔT EN FACE DU CHEF MEINACO. … 


QUE NOUS VEUX -TU,, MEINACO ?.. 








juil 







\] 

JE TE PROPOSE LA PAIX, XINGU /..Ÿ 

EURE FLEUVE ET RESPECTÉ LES 
UR L L TE L 4 M 

ES HOMMES SONT PLUS 

TERRES DES NOMBREUX QUE LES TIENS, 

MEINACOS... EINACO /.… NOUS VOULONS 

RE MAITRES DES EAUX 

DU FLEUVE … 













LE FLEUVE EST À 
TOUS, XINGU / EN 
VOISINS , NOUS POU- 
VONS ATTENDRE 

QUE REVIENNENT 

LES PLUIES SANS 
NOUS BATTRE... 
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) = LES PLUIES NE RE- 
GE OS Le £ VIENDRONT PAS, S1 
FENDIT LES 
RANGS DES 
CHEFS XINGUS 
ET LE VISAGE 
HAINEUX DE 
HUITLI, L'ANCIEN 
SORCIER DES 
MEINACOS, 

CELUI QUI VOU- 
LAIT QUE COULE 







LES YEUX DE HUITLI 
LANGAIENT DES ECLAIRS.. 
IL ÉCUMAIT DE RAGE. 









… ET. CE SANG 
DOIT ÊTRE CELUI 

D'AHUALPA, CHEF 
DES MEINACOS ! 







C'ÉTAIT LE SIGNAL. 
LES XINGUS SE RUËRENT 
SUR AHUALPA … 





SAUVE -TOI, FILS - DU -SOLEIL ! 
PRÉVIENS MES HOMMES li 


PRENEZ-LE ! 
PRENEZ-LE !..N 
IL MOURRA 


YATACA OBËIT À L'ORDRE. 
UNE UJAVELINE SIFFLA … 


LES YAVELINES 
ET LES LANCES 
SIFFLAIENT TOU- 
yUOURS AUTOUR DE 
LUI... HURLANT POUR 
DONNER L'ALERTE, 
IL SE UETA À TERRE. 
ass 


ILS ONT PRIS 
AHUALPA ! TRAHISON! 
TRAHISON !!! 





BIENTÔT, LA BA- 
TAILLE FIT RAGE. LES 
GUERRIERS MEINACOS 
SE BATTAIENT COMME 
DES LIONS MAIS LES 
FORCES ETAIENT 


CINQ,LS NE 
TARDÈRENT 
PAS À SUC- 


AHUALPA 


AHUALPA . 


AUSSITÔT, CE FUT LA RUÉE.. # 
LES MEINACOS CHARGÈRENT...st0l 
ve 
Æ_ É 
À mn, Æ = 
5/2 
ÉTL E 
SAS 


MR er < 
4 Ne. 


À +45 


LS SSS - . SNS 
DURE | _—— Ù = 


INGUS ! 
MORT. AUX X No. ! 


EN AVANT ! NOUS TENONS LA 
VICTOIRE, GUERRIERS 
XINGUS ! 





ILS LES ONT VAINCUS … REGARDEZ ! 
REUSS!, DANS LES SURVIVANTS FUIENT EN 
LE TUMULTE, À PIROGUES SUR L'AUTRE 
REJOINDRE SES RIVE DU FLEUVE !!! 


AMIS À 7 s 


SATACA AVAIT 
























pe 


22% 

















NON ! IL FAUT, RESTER 
ICI. PARCE QU'ICI, NOUS, 
POUVONS SAVOIR CE QU'ILS 
FERONT D'AHUALPA ET 

PEUT-ÊTRE LE DÉ- 
LIVRER … 


IL FAUT LES SUIVRE, NATACA ! IL 
EST TEMPS ENCORE ! HATONS -NOUS ! 


ELLE À RAISON, 
NATACA ! 





AHURALPA, CHARGÉ DE LIENS, 


\ 
ENTRA DANS SA CITÉ CONQUISE.. 
TRIOMPHANT, HUITLI LE SORCIER 
MARCHAIT EN TÊTE « | | 





RICANANT, IL SE 
TOURNA VERS LE 
PRISONNIER … 


\] 
TON SANG COULERA SUR 
LA PIERRE, AHUALPA, 
TLALOC NOUS NNEEA 
LA PLUIE. TU AS DOUTÉ 
DE MES POUVOIRS … 


GUIDÉS PAR YATACA, LES 

ENFANTS D'HOMMES S'É- 

TAIENT RÉFUGIES DANS LA 
SALLE DES MORTS … 


REGARDE TON 
PEUPLE QUI FUIT, 
AHUALPA ! 


/ MAIS LE FILS - DU- SOLEIL 
N'A RIEN PU FAIRE POUR 

. ET LES XINGUS 

TCéoienr AU M- # 


ICI, LS N'OSERONT UA- 
MAIS VENIR. ICI, NOUS 
SERONS À L'ABRI ! NOUS 
NE SORTIRONS QUE 
LA NUIT VENUE. 





HUITLI VERSERA LE SANG D'AHUAL- 

PA AU PIED DU TEMPLE DU SOLEIL.) “ps se FEVER 

COMME  RIENT QUE FAIRE LAN, RAM ET 
JATACA ? QUE FEU LES AUTRES : 

LOINTAINS, FAIRE ? 

YATACA | 


k AU-DESSUS DE LEUR TÊTE LES 


MAIS COMMENT ? COMMENT 2Y | XINGUS AVAIENT ALLUMÉ DES 
EUX SEULS POURTANT POUR- FEUX .… 


RRIENT NOUS 
RTER 


NOUS IMITERONS. LES 
PÈRES DE NOS PÈRES ! 
Œ SACRUTRE DU SANG 
| AIT UNE. GRANDE 


N Ml 


7 Si TLALOC NOUS DONNE 
LA PLUIE, TU SERAS LE 
GRAND SORCIER 
DES XINGUS… 





TLALOC NOUS Ÿ2 
DONNERR LA 
PLUIE ! SUIS - 
MOI... 





/ 


ET HUITLI ENTRAÎNA LE CHEF XINGU € 
VERS L'ESCALIER SOUTERRAIN. Z 





L3 


QUELQU'UN VIENT ! ATTENTION ! LE SORCIER 
PRÉCÉDAIT LE 
IA « PAR iCi, VITE ! XINGU ET. 
A 
2 


LE 
F4 
L 

4 


1? 


“ #7 "= ù 
IN ENÉ.  ANCZZ SY 
Re LA 2 
{LP TP AT \ 


/ REGARDE ! AINSI DEVAIT MOURIR LA / AINSI DEVRA MOURIR À 


ATTIRER LES LA DEUXIÈME AUBE A- 


VICTIME DESTINÉE 
BIENFAITS DE TLALOC ! HUALPA, SELON LES 
RITES ANCIENS. 





REGARDE ! TROIS GUERRIERS CHOISIS POR- 
TANT LES ARMES DE COMBA AS AILEENT 


2 
LE PRISONNIER ÉLEVANT UNE ÉPÉE DE 
BOIS ! 





















/ \] 
VOIS, IL EST LIÉ PAR 
LE PIED AU TLEMALA- 

CALT, LA MEULE 

DE_PIERRE POSÉE 


À PLAT SUR 
LE SOL! L 


l 


FT 
NI 
<< 


Q— 
Ÿ 
Pr 












LES GUERRIERS FRAPPERONT ET LA 
VICTIME TOMBERA, COUVERTE DE SANG! 
ALORS, LE SORCIER LE FRAPPERA AU 
CŒUR DU COUTEAU D'OBSIDIENNE ET 
TLALOC SERA SATISFAIT. 









LES DEUX HOMMES SE 
RETIRÈRENT... 


NATACA AJUSTA IL FAUT SORTIR D'ICI. ET 
SUR SON DOS ALLER VERS LE FLEUVE. 
ESS 


LES ARMES 
OUBLIÉES... 


DANS LA NUIT, LES APPELS DES 
SENTINELLES XINGUS SE RÉPON- 
DRAIENT … 


TRÈS LOIN, DANS LA SAVANE, LES 
| LOUPS À CRINIÈRE GÉMISSRIENT.. 
à ANT Ut WT, CHUT... 


…. * 
SNS 4 ATTENTION. ) 
s 


B.. oe = 
ns _ 
D > 





— 


ILS ATTEIGNIRENT SANS EN- © 
COMBRE LES CITERNES SUR | 
LA COLLINE. MAIS LA, UN 
XINGÜU INTERDISAIT LE 
Q PASSAGE... 


TÉOTI FIT UN PAS EN 
AVANT POUR SE RAP- 
PROCHER DE YATACA 





L'HOMME, TOMBA 4 
EN ARRIÈRE ET 


HE BRISAÏ UN 
ÉRLET IDE 
, : < DS 


\ 17 3 
HOUHOUQU, PETITS l T'ÉTONNE ! TOLLAN ET 
: S'F AUTRES MONT ENVOY 
D ER LE UYEZ CR VEILLER SUR VOS B 
TISES.… ee, En LEUVE 
VITE ! Se RENT ENS L 
À L PROS 


HAUTES 
BORDAIENT LE ELEUVE "CA-BAS, SUR LA 
TOINE Ru LES CRI ÉNAIENT TUS ET SEULE. 
2 LA UMEUR Du. GRAND. FLEUVE EMPLIS- 

; SAIT LA NU: A 


LUUN, LUUN ! 
IL FAUT QUE 
TU PR TRURRES 












OH, LUUN ! MON 
BON LUUN ! IL FAUT 
QUE TU Y AILLES ! ù 








HOUHOUHOU... ET QUE 
DOIS -JE FAIRE POUR 
LE SAUVER, PETITE 

FLEUR ? 


















NI 
IL FAUT QUE TU VOLES 
TOUT DROIT, JUSQU'À 
TOLLAN ET SANS 
PERDRE DE 






AN 
- N 


N 












EST-CE QUE J'AI L'HABITUDE DE 
PERDRE MON TEMPS 2 JE NE SUIS 
PAS UN ENFON, D'HÔMME, 








ms 
e 





/ NE TE FÂCHE PAS, 

LUUN ! NOUS SAVONS TOUS 
QUE TU ES LE SAGE DES 
SAGES ALORS, 
ÉCOUTE - MOI ! 









ÉCOUTE- MOI BIEN, LUUN.. VOILA ET PEU APRÈS, CHARGÉ DU 
CE QUE TU DIRAS À TOLLAN. PRÉCIEUX MESSAGE, LUUN 
N JE SAIS QUE TU AS BONNE DISPARUT COMME 
MÉMOIRE... UNE MÉMOIRE 
D'ÉLEPHANT ! 


NE ME 
FLATTE PAS! DIS 
PLUTOT CE QUE JE 
DOIS DIRE ! 


ET UNE AUBE NOUVELLE | DEMAIN, QUAND Ÿ NE PLEURE PAS, ITZA.… 
SE LÈVERA LE { RIEN N’EST PERDU... TOL- 
LAN SBURA CE QU'L 


MONTA SUR LE FLEUVE.. 
HUALPA 


SOLEIL 
SERA TRAÎNE JUSQU’ AU 
PIED DU TEMPLE... 


DEMAIN, TU VERRAS L 

SOLEIL POUR LA DERNIÈRE 
AHURLPR DEDAIGNA 
DE RÉPONDRE. IL RE- 
GARDAIT LE SOLEIL. 















POUR LES ENFANTS D'HOMMES, LA JOURNÉE 
PARUT À LA FOIS COURTE ET LONGUE. . 


REGARDE ! 
ILS DESCEN- 
DENT AU 










CACHONS-NOUS.ILS NE 
VIENNENT QUE POUR L'EAU! À 


DANS UN ÉBLOUISSEMENT DE 
PLUMES, PAREIL À UN ASTRE 
FOUDROYÉ, UN GRAND OISEAU 
AU PLUMAGE SOMPTUEUX, TOU- 
CHÉ EN PLEIN VOL PAR LA 
FLÈCHE, TOMBA EN TOUR- 
BILLONNANT. 








ET CE FUT 
ENCORE 
LA NUIT... 












NOUS ATTENDREZ ICI LE 
RETOUR DE LUUN ! MOI JE 
VRAIS RETOURNER SUR LA 
COLLINE DANS LA CITÉ 

DES MEINACOS … 







bu 
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< 
NE CRRAIGNEZ RIEN..JE VERRA ES CITERNES ET LE TEMPLE 
SANS ÊTRE VU. MA PRÉSENCE SE DE Er EN SOMBRE 
N'ÉTRIENT_ PAS 
E EN 


DU, CIEL. 


LA -HAUT,ILS NE 
ME DÉNICHERONT TOUTE LA NUIT, IL 
AS ! ATTENDIT … LUUN 
SAURAIT BIEN LE 
RETROUVER.. MAIS 
LUUN NE REVENAIT 
PAS ! NI TOLLAN.… 
NI LES AUTRES .… 
ET LE CIEL AU LE- 
VANT BLANCHIS - 
SAIT... / 
ail [l / 1, / 
NN = 
NS Z 


ET SOUDAIN, UN GRAND MOUVEMENT D'HOMMES. EN MARCHE SE FIT EN 
BAS VERS LA COLLINE. AHUALPA ALLAIT EN TÊTE, ENCADRÉ DE GUER- 
RIERS ET DU SORCIER PSALMODIANT... Ù 


D 


EN ÉCHANGE OU SANG ! 














LE CHEF DES MEINACOS FUT 
CONDUIT UJUSQU'AU PIED 
DU TEMPLE … 


.—€T DEUX HOMMES ROULÈRENT LE 
TLEMALACALT", LA MEULE DE PIERRE... 













Voici 


IG ES ARMES DE LA VICTIME, AHUALPA ! 


E DE BOIS ET LE BOUCLIER 
DE CUIR ! 





E 





St 


LES TROIS CHEFS XINGUS 
PORTERONT LEURS COUPS 
JUSQU'À CE QUE TU TOMBES 
DANS TON SANG … ET JE 






JE RECONNAIS BIEN 
LA LES XINGUS ! POUR 
ATTAQUER, IL FAUT 
QU'ILS SOIENT EN 
NOMBRE ! 





DEUX GUERRIERS S'AVAN- 
CÈRENT D'ABORD … 


EN 
= 


| 


\ 


JE VAIS VOUS MONTRER 

CE QU'ON PEUT FAIRE 
AVEC UNE ÉPÉE DE 
BOIS, CHIENS !!! 


es 
LES 
G COULE 
TLALOC 
G 
PLUIE !!! 


[ET QUE SON SAN 
POUR LA JOIE DE ! 
ET LA PLUIE TOMBERA! 
IE ! LA GRAN 
mi..." Fu LUE & 


O 
J 









ENCORDÉ, BRANDISSANT 
SON ARME DÉRI- 
SOIRE, NE LAIS - 

SANT PAS LE 

MOINDRE RÉPIT $ 
À SON AD- ÆHÈ 
VERSRIRE, 


sr. CO 
COUPS, | 








MAIS L'INÉGAL IL FALLAIT INTERVENIR.. LA 
COMBAT FLÈCHE DE YATACA SIFFLA 
DANS, L'AIR COMME UN FRE- 
EE LON FURIEUX … 
UN COUP D'ÉPÉE \ > 
LUI ENTAILLA LA CZ ! 
CHAR. TZIHIPI 





UN GRAND PIÉTINEMENT FIT P = FAN: 
re MÊME PR EMOURNER AR ICI, TOLAAAN 
FR STAGR EURE ee 


ILS 
ARRIVENT! 
ILS RAR- 

RIVENT !!! 


UN_BARRISSEMENT PUISSANT ÉBRANLA L'AIR ! TOLLAN ET LE CLAN 
DES PUMAS QUE MENAIT RAM, CHARGERIENT … @& 


NATACA EST SUR LA TOUR 
D'EAU ! VITE, TOLLAN ! VITE ! 
D AVANT QUE LÉ MEINACO 
> NE MEURE !!! 





YNATACA SE LAISSA TOM- 
BER SUR LE LARGE DOS 
DE TOLLAN…. 


SALUT À 
VOUS TOUS, 
MES FRÈRES 


D À 
EL ; De 
N KE 


















EFFRAYÉS. PAR CE MONSTRE 
INCONNU , À LA TROMPE EFFRA- 
YANTE, AUX OREILLES DRESSÉES, 
LES XINGUS S'ENFUYAIENT.. (1) 


UN _MONSTRE... 


C'EST... C'EST og 


X, 
N : 


SAUVER 
AHUALPA ! 







es 2 nl LE Se 246 
(1) IL N'Y À PAS D'ÉLÉPAANTS EN AMAZONIE. TOLLAN “L'ÉTRANG N EST LA QUE 
PARCE QUE LE NAVIRE QUI TRANSPORTAIT LE CIRQUE DONT IL FAISAIT PARTIE A 
FAIT NAUFRAGE NON LOIN DES ES DE LA GUYANNE.( VOIR YATACA N°1 ET2) 


48 





Lg . A L 
: = | 
L'ANSSERS VA 
DER RS NN 
D. 
D <SS > à 
LES PUMRS AGILES, A 
— PATTES ÉPRISSES, BONDISENT 
=: &R SUR LES FUYARDS … 
SN 7 FER 


_ 













RAHUALPA ! AHUALPA ! ! AHUALPA ! FASCINÉ, HUITL LE SORCIER 
TU ES VIVANT ! NE POUVAIT DÉTACHER SES 
\e /4 YEUX DU “MONS - / 
u : TRE QU | RU 
FONÇAIT 


SUR LUI. 






TROP TARD.. LE HURLEMENT 

FLE D'AGONIE DOMINA LES CRIS 

D'ÉPOUVANTE DES FUYARDS 

E RAM ET SON CLAN 
POURSUIVAIENT 

TOUJOURS … 


7 SI 
NON, TOLLAN ! 
ÉPARGNE - LE !!! 









AHUALPA ACHEVAIT DE SE DÉGAGER 
DE SES LIENS …. 


IL NE FALLAIT PAS, 
TOLLAN ! 


NE 
À 








TU ES BLESSÉ 


CE N'EST QUE 
GRAND FRÈRE ? 


LOIN, SUR LA CRÊTE DES COLLINES, LES XINGUS S'EN 
ALLAIENT EN UNE LONGUE COLONNE.. 


TERRIFIÉS, HUMI- 
LIÉS, ILS RENONGRIENT À LEUR PROJET DE 
CONQUÊTE ET DE DOMINATION … s 


#, 


.Æ 





Lisez nos albums reliés: Swing 6 - Jvanhoé 25 - Brik 31 - 


/ LS 
ILS S'EN VONT VERS LE NORD! ILS NE Ô, AHUALPA ! J'AI 
REVIENDRONT PLUS … EU Si PEUR POUR TOI! 

QUE JE SUIS 

MES GUERRIERS. HEUREUSE ! 

POURRONT BIENTÔT 

REPASSER LE 

GRAND FLEUVE ! 


DE 
INTERROMPIT 
ITZA 


REGARDEZ ! LES NUAGES, LÂ- BAS 
ILS AVANCENT AU-DESSUS DES COLLIN 
LA PLUIE, YATACA ! LA PLUIE REVIENT !!! 





Marco Polo 18 - Shirley spécial 6 - Rouletabille spécial 3 


ÎL AVAIT PLU TOUTE LA ' 
NUIT _[ L'EAU, LA BELLE EAU QUI 
FIN Her RUISSELLE |! LA SÈVE DE 


RADIEUX, YRTRCA S'AVANÇA / ADIEU, AHUALPA ! ADIEU !!! 
; ET QUE TLALOC, LE FAISEUR 

Ses DE PUIE ES MVADE À 

A MMES 

SANRE LE PUS Eer VENU DISPENSER SES FAVEURS ! 


VERS RAHUALPA . 


POUR NOUS DE PARTIR. LA 
FORET NOUS ATTEND ! 


ADIEU, FILS - DU -SOLEL ! 
TON IMAGE RESTE DANS 
MON CŒUR ! , 


ADIEU! SAR 


LE MOIS PROCHAIN, UNE NOUVEL- 
LE AVENTURE DU FILS-DU-SOLEIL: 


‘LES HOMMES VENUS DU FLEUVE"‘ 
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Mais voyons Cest le nouveau 
\ Âtre de votre SHIRLEY SPECIAL 
}\ Dans /equel bien SÜr vous trouverez f 
di les aventures de PAMELA jeune f) 
<) personne explosive. zimablerent 
té. farfelue et follenent "in" 


di 
me) - 
MAD ET Aron Es oun. 27° 





LES PLUS BELLES HISTOIRES VECUES 
DES JEUNES AMIS DES ANIMAUX 





ean-Paul Steiger, créateur 

puis président et actuel ani- 
mateur du Club des Jeunes A- 
mis des Animaux (1), est un 
conteur de grand talent (entre 
autres qualités!). Il lui est ar- 
rivé — et il lui arrive toujours 
— une foule d'histoires pittores- 
ques qu'il raconte avec un sens 
très vif du détail qui frappe ou 
qui émeut. 

C'est ainsi qu'il aime particu- 
lièrement parler de son petit 
“copain” Fifi-Jaune d'Oeuf car, 
contrairement à beaucoup d'his- 
toires de bêtes, ses aventures 
ne sont pas dramatiques. 


LA PATTE 
ÉCRASÉE 


es personnes qui m'ont connu entre 
l'âge de 5 et 17 ans, dit Jean-Paul, 
m'ont toujours vu suivi d’un sempiter- 
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nel coq blanc et noir, de race Sussex 
pour être précis. Il fut certainement 
pour moi mon ‘camarade d'enfance” le 
plus drôle et le plus fidèle. 

Je n'avais alors que 5 ans quand je 
le ramassais tandis qu’il n'était qu'un 
chétif poussin d'un jour. Il s'était fait 
écraser une patte par le sabot d'une 
fermière. Elle avait alors tout simple- 
ment jeté le poussin sur un tas de fu- 
mier pour qu'il serve de repas à quel- 
que chat. Et bien que n'ayant ni longues 
moustaches, ni yeux phosphorescents, ni 
griffes, je m'en étais emparé. 


IL RÉPONDAIT 
À SON NOM 


C: poussin grandit donc auprès de 
moi, couchant au pied de mon lit, 
perché sur une patte, et ne me quittant 
pas d’une pouce. 

(1) Club des Jeunes Amis des Animaux, 
117, avenue Pierre-Brossolette 94 - LE 
PERREUX. 


Etant devenu un coq énorme, il me 
suivait partout et nous faisions chaque 
jeudi de formidables parties de cache- 
cache. Il me connaissait évidemment très 
bien, répondait à son nom, commençait 
dès 4 heures à se montrer impatient par- 
ce qu'il savait que je rentrais de l’école 
à 5 heures. Il montrait par mille détails 
qu’il avait son intelligence à lui, laquelle 
étonnait bien des gens. 

Il fut malade. Il eut toutes sortes 
d'accidents et de mésaventures qui m'o- 
bligeaient à nettoyer ses plaies et à lui 
prodiguer des soins qui le faisaient beau- 
coup souffrir. Mais il comprenait que 
c'était pour son bien que je lui faisais 
mal car il se laissait soigner avec unc 
docilité surprenante. 

J'oublie de vous dire qu'il s'appelait 
Fif-Jaune d'Oeuf! 


PLUS FIDÈLE 
QU'UN CHIEN ! 


ais comme, en grandissant, j'avais 

de moins en moins de temps pour 
jouer avec lui et qu'il s'ennuyait tout seul, 
je lui offris… des poules! Et, dès cet 
instant — que voulez-vous, c'est humain! 
— il me délaissa beaucoup plus pour se 
consacrer à ces dames! Mais, jusqu'à 
sa mort — une mort naturelle: il avait 
alors 12 ans — il me fut plus fidèle et 
plus attaché que n'importe quel chien! » 


Vous aimez YATACA ? 


Alors vous aimerez aussi 
AKIM-COLOR et TCHAK 


qui vous offrent chaque mois 
des merveilleuses aventures 


TOUT EN COULEURS ! 
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Fifi-Jaune d'oeuf eut toutes sortes d’ac- 

cidents et de mésaventures qui m'obli- 

geaient à nettoyer ses plaies et à lui pro- 

diguer des soins qui le faisaient beaucoup 
souffrir... 


* 
*k *% 


S°" doute est-ce en souve- 
nir de son coq, qui fut son 
copain d'enfance, que Jean-Paul 
et les Jeunes Amis des Animaux 
ont attiré l'attention des Pou- 
voirs publics et de la foule ano- 
nyme des braves gens sur les 
moyens de protéger et d'éviter 
des souffrances inutiles aux a- 
nimaux qui nous entourent: as- 
sistance aux bêtes d'abattoirs, 
campagne contre les chasses à 
courre, protection des rapaces 
et des nuisibles” (la plupart 
sont indispensables à l'équili- 
bre de la nature), opération ”’re- 
fuges pour les bêtes abandon- 
nées”, etc. 


DANT D'UNE FAMILLE NORDIQUE ÉTABLIE 
PL _ NORTERRE DEPLIS FORT LONGTEMPS, OLAF 
LARSEN  PROFLESSAIT DANS UNE ÉCOLE DE LA 
GRANDE BANLIEUE DE LONDRES. C'ÉTAIT UN 
HOMME DOUX, ET HONNÊTE, TOVIJOURS DANS LA 
LUNE... SES. ÉLÈVES QU L'ADORAIENT L'AVAIENT 


IRRESPECTUEUSEMENT MAIS AFFECTUEUSEMENT 
SURNOMMÉE “ TOTOCHE 


UN JOUR, DANS UN SITE ARCHÉOLOGIQUE OÙ L'OW 
VENAIT DE DÉCOUVRIR, D'ANTIQUES DRAKKARS 


VIHINGS , "TOTOCHE" DÉCOUVRE UN CASQUE VANG 
AUX POUVOIRS  MAGIQUES.. (+) 


HELEN , CE MATIN-LA, AVAIT ÉTÉ CHERCHER OLAF EN VOITURE 
POUR LE CONDUIRE À L'ECOLE LORSQUE SOUDAMW.. 
PR TENS Z. 


QUE FONT TOUS CES POLICIERS 


AUTOUR DE LA FERME DES 
QUOI ?/ VOUS NE SAVEZ PAS 2. 
ON VOULAIT EXPROPRIER MR. BATES 
POUR CONSTRUIRE UNE, AUTOROUTE … ALORS , IL 
SIEST BARRICADÉ DANS SA FERME 
ANEC SES FILS / 





/ JAMAIS LES BATES NE QUITTERONT LA 
[ Atrons. MR. BATES £. FERME DE LEURS ANCÊTRES 4 
SORTEZ DE LA / 


| L 


IIS 


PAS LA PEINE D'INSISTER /. 

LES BATES SONT ICI 

DEPUIS SIX CENTS ANS Ÿ/VOUS SAVEZ LA NOUVELLE : 

ET ILS Y RESTERONT M'SIEUR?. BOBBY BATES N'EST PAS 

ENCORE, DIX MILLE ENU AUJOURD'HUI Z.IL EST EN TRAIN DE 
IÈCLES /// 


NOUS , ICI ON EST 
TOUS POUR LUI Z.. 
SEULEMENT LE VIKING 
VOLANT VOULAIT ÊTRE 
AVEC NOUS,LUI AUSSI: 
ON SERAIT SÛRS DE 
TRIOMPHER / 





HUMMAM | AVANT 
D'INTERVENIR , LE 
VIKING DOIT SAVOIR 
Si LA CAUSE EST f 





VOUS ?/..HUM... 
POUR RÉGLER CE 
GENRE D'AFFAIRE, IL 
2 = FAUT QUELQU'UN 
DE CHEZ EUX! QUI FASSE RÉELLE- 
J'AIMERAIS _ [#7 S MENT LE POIDS ; MON 


LES AIDER/ AUVRE OLAF / 






. ON NE L'A PAS FAIT 
EXPRÈS / 
EUH Z. CE. CE 
N'EST RIEN ; SMITH... 
VOUS POUVEZ 
ALLER / 





ME FLANQUER FAR 
TERRE / 





UE NE SUIS-JE LE MINE VOLANT “ LE SOIR DE CE IE, JOUR LORS 
Rene CE PAS, HELEN ? QLE OLAF FOUT RENTRÉE CHE Zà LUI. 


QUEL TYPE FORMIDABLE / 
AURAI-JE LE BONHEUR 

UN JOUR DE LE 
RENCONTRER ? 


P, UVRES BATES / JE LES COMPRENDS 


TRE ATTACHÉS À LEUR FE 


O00H 2. P'PA /.IL Y À UN TYPE QUI 
ENTRÉ CHEZ NOUS PAR LE TOIT ’ , 
C'EST LE VIKING, P'PA/ 





; "4 IL N’'Y A VRAIMENT 
E FONT TOUS CES Ÿ CE SONT LES ENGINS QUI PAS “D'AUTRE ENORDIT OÙ 


QU 

BULLDOZERS À DOIVENT SERVIR À BÂTIR 

L' EXTÉRIEUR ; LA ROUTE /. LES POLICIERS STE ROME PUISSE 
MR. BATES ?. NOUS ONT DONNÉ 


L'ORIGINE » D'APRÈS LE PREMIER 
gia ELLE DEVAIT LRAVERSER LA 
DU MAIRE LA-RAS ./ 

C' PEAU LE TRACÉ L ; 
LOGIQUE MAIS, GRÂCE À 

DES APPUIS POLITIQUES, 

IL A FAIT DÉTOURNER, 

LA VOIE DE NOTRE CÔTÉ. 


NOUS ‘ALLONS TRACER LA 
ROUTE SUIVANT LE PLAN 
> ORIGINAL... ee 





QUAND LA ROUTE SERA TRACÉE, ON 
ET SARC- VERRA S'ILS OSERONT LA REFAIRE 


AILLEURS £. 





DOMMAGE POUR CET ARBRE /. Æ 
MAIS IL HAUT SUIVRE LE 
É PRE /. 





RÉVEILLÉ EN SURSAUT, L 
MARE COURT À SA EAÈRE. 


pe 
A 
D 


Iag ARE 





MGINZ. C'EST LE VIKING 
LANT QUI RENVERSE MON 

MUR: DÉRACINE MES ARBRES/ 

… GRRR 2. 


a — 


NN 





DAS POSSIBLE £. LE BULLDOZE F4 à | C'EST LE VIKING VOLANT, 

NE PEUT PAS AVOIR OWUER LEZ Æ | LIEUTENANT Z.IL À TOUT ELAN- 

CÊTIE ROUTE LC LS QUÉ EN L'AIRZ. MON MUR ! 
- Le CALE MES ARBRES / MES FLEURS. 


ATTENTION 4. 
LE VOILA‘. 









HELLO /.IL N'Y À PAS DE QUOI S'AF- 
FOLER Z. LA MAISON DU IRE 
N'AURA PAS À SOUFFRIR DU 
PASSAGE DE LA ROUTE / IL PERD 
SEULEMENT UN PETIT 

SON FARC CE 

N'EST PAS UNE 

AFFAIRE / 


…ÆT M. LE MAIRE EST D'ACCORD 
POUR DIRE QU'IL ACCEPTE VOLON- 
TIERS CE PETIT SACRIFICE / IL LE 
DIRA LUI-MÊME DEMAIN AU CONSEIL 
MUNICIPAL /.. N'EST-CE PAS: 


EUH Z. JE JA 





LE VIKING: MR. BATES /. 
VOUS POUVEZ ALLER 


\L PARAÎT QUE LE VIKING VOLANT 
A PERSUADÉ LE MAIRE DE 
CHANGER LE TRACÉ DE LA 

ROUTE Z. C'EST FORMIDABIE: 


OLAF / 
MUM <. CE VIKING M'A 
TOUT L'AIR D' E _UN 
T TONNERRE ; 


CE QUI VEUT DIRE QUE MR. BA 


EXCUSEZ ; GENTLEMEN! 
: JE N’AI PAS LE 


LE LENDEMANW, 
LES HABITANTS DE 
LA COMMUNE SE 
FRESSA/ENT À LA 
MAIRIE FOUR 
ASS/S7ER À. CETTE 
FAMEUSE SÉANCE 
DU CONSEIL 
MUNICIPAL … 


MES CHERS AMIS, 
COMME VOUS LE SAVEZ ; LA 
ROUTE DOIT PASSER À L'EMPLACE- 
MENT DE LA FERME DE LAS 
FAMILLE SERONT OBLIGÉS D'ÉVA - 
CUER LEUR MAISON ET... 


FAUX JETON z. 


LA FROUSSE PASSÉE 
IL EST ENU SUR 
SA DÉCISION... 





DANS CN FETIT COULOIR SOMBRE ; \ 
£E D4 MAIRE £. FAUT-IL QUE JE 
QUI CONDU/SA/T À LA SALL VOUS, At ie 


+ MAIS … MAIS … MAIS, VOULANT... MUUUH 2. 
ÉPARGNER ŒTIE ÉPREUVE …OÙYE /. 
À LA FAMILLE BATES .… ODÙ. 
JE … JE DÉCIDE DE FAIRE 
ROUTE 


AVA/T BOND/ DANS 


ONE VOLANT 
PETIT BON - 0 4. AELEN COLREIT À 


! 
HOMME. 4. MELEN/. 
te OLAF/..QU'EST-CE 

NS CETTE 
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TYPE MERVEILLEUX, CE VIKING£ 


HA ZHA/HA/ MON 
QUI 


LL ; 
BOUSCULÉ ET...) PAUVRE PLAF/. C'EST Out , QUE 
JE SUIS SÛRE QUE C'EST LUI 


ET VOILÀ / ; 
A BALAVE COMME  f FAT CHANGER LE MAIRE 


UN MOUSTIQUE 4 DÉE... HUM... JE M 
SAU 


PRÈS D'ICI, 


Te 
/ 
S NTERROMEIT DERNIERS, LA RNIÈRE WARLEY HELEN /. ON 
AU FOSTE 
RAD/O DE LA 
VOITURE ET CW 
SPEAHER PRIT 
LA  FARDLE.. 


REGARDEZ, 
OLAF/.. LA 
DIGUE DE PRO - 
TECTION EST EN 
TRAIN DE CÉDERZ. 



















ACCÉLÉREZ, HELEN Z.. 
Mais L ÉTAIT HU 
DÉJÀ TROP TARL.. 
TOUT À COUP: 

LA DIGUE 
S'AFFA/SSA SUR 
UNE LONGUEUR 
PLUS 


DE LE 
TRENTE MÊTRES... 


UAMMA !.. JE LE SAIS BIEN 
CE QU'IL FAUT FAIRE: 
MAS JE NE PEUX FAS 
METTRE MON CASQUE 
VIKING DEVANT HELEN 
HUM … ELLE EN FERAIT UNE 
TÊTE / BON / J'AI 

UNE IDÉE... 


ELLE DOIT ME PREN- 

DRE POUR LE ROI DES 

CHES DE L'ABAN- 

DONNER AINSI Z. MAIS 

SUPPLIE Z.. NE 
ME LAISSEZ 

PAS SEULE £. 





MAINTENANT , JE PEUX JOUER 
MON LE 2. 


DAWs LA 
CAMPAGNE NONDÉ: 
DERRIÈRE LA 

PREMIÈRE MEULE 












NOW _LO/N DE LA SE TROJLVAIT LN GARAGE À 
BATEALXX. 


JE N'AI PAS LE TEMPS 
DE DEMANDER LA 
CLÉ AU GARDIEN. 





LT 






ee 








NS 





/A 


CSS GARAGE À DATEAU 
É D ./Z4 \ S 


CINQ. MINUTES PLUS TARD: LWE FANTISQUE OH £.. MERCI Z.. J'AI TOUJOUR 


APFARITION FIT_ TRESSANULIR HELEN PERDUE, RÈVÉ DE VOUS RENCONTRER! 
SELLE AU MILIEU DES EAUX QU ‘ 


NE CESSAIENT DE MONTER. r — EH BIEN / VOILA QUI EST 
es S FAIT, MISS £. ALLONS, MON- 
TEZ VITE LA-DEDANS... 











LE VIKING VOLANT Z.IL 
VIENT À MON SECOURS 
ALORS QU'OLAF M'A 
LAISSÈË TOMBER … 






LA /.. SUR LE TOIT DU CLUB 
FOOTBALL DE L'ÉCOLE 4. 


NOM D'UNE TOUPIE QUI SIFFLE £. LE 
b VIKING VOLANT Z. 

ON JOUAIT JF 
AU FOOT QUAND, TOUT 
À COUP, LE TERRAIN LES ENFANTS. 
A ENVAHI VOUS ÊTES 
PAR L'EAU z.. 

HOU LA LÀ 


D'AFFOLE ME 


LES EAUX ONT ENVAHI 


DE 


JUSTEMENT 
DES ELÈVES 
D‘OLAF QU/ 5E 
TROUVA/ENT 
S CETIE 
P£LRILLEUSE 
S/TUAT/ON... 


CENT RES LE LA, DEVANT L! 


L'ÉCOLE; 
TERRA/N MONTAIT LEGÉREME: 
SEAT ETANT BASSE, OLAF FOUT 

QUER SES PASSAGERS... 


RETOURNEZ OHZ.ET MOI? J'AI JUSTE- 
DANS VOS MENT MES CHAUSSURES 
CLASSES : LES NEUVES... Si JE ME METS 
ENFANTS ; À L'EAU, ELLES SONT PERDUES... 
ET FAÎTES 
SÉCHER VOS s 
VÉTEMENTS / 
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N'AYEZ CRAINTE, Ÿ HOURRA POUR LE Ÿ HA HAZ.MISS HELEN 
! VIKING VOLANT .. ,/EST HEUREUSE COMME Mas 
DÉPUSER AU! SEL > UNE PRINCESSE. DÉ L'A- À PEINE 


VOIR POUR CAVALIER /. HUM LE VIKING 
.NOTRE GENTIL “TOTOCHE ‘ EUT-IL 
A. N'APRÉCIE - DÉPOSÉ 
HELEN SUR 


, 2.) | ES PORTES DE L'ÉCLUSE NEA 
LES PORTES Où ORDEZ LNE TRENTANE. DE 
L'ÉCLUSE 4. A : MÊTRES DE L'ÉCOLE... 








Sous LA roemDAa8rz 
PRESSION DE L'EAU 
ELLES CRAQLUAIENT 
ET MENAÇAIENT DE 
CÉDER À TOUT NS- 
TANT... S/ ELLES SE 
ROMPAIENT;, LÀ 
COLR DE L'ÉCOLE 
SERAIT INONDÉE 
D'UN SEUL COLP. 


a 
— .» 


£ ST 


mn << 










COUREZ VITE VOUS RÉFUGIER AU PREMIER 
— ÉTAGE :. JE VAIS 
Le ne cc uen Que 
mL MR FAIRE GAGNER x 
dar Le 'jy( QUES MINUTES, LE 
D “\ A TEMPS POUR VOUS DE 





ÜNE MINUTE Z.. 
DEUX AU 


LE WKING 
AVA/T JA 
BOND/ VERS 
LES PORTES 


DE 
L'ÉCLUSE... 


AVEC UNE FORCE FABULEUSE, LE J'AI FAIT TOUT CE 
VIKING VOLANT 5 ARC- QUE J'Al PU /..CETTE 
BOU7A CONTRE LES À DAMNÉE PORTE SE 
PANNEALX DE 80/5... < DÉMANTIBULE … 


£T: TOUT À COUP, LE F10T 
/RRÉSISTIBLE EMPORTA PA 
TOUT 1... = 42 





CNous VOUS DEVONS LA VIE /. 


J'Al DANS L'IDÉE MA QUI y” SITUATION , MISS HE - 
UE CETTE PAUVRE SONNE  }LEN!. JE VAIS VOIR CE QUE] 
COLE AURA BESOIN L 4 

DE SÉRIEUSES RÉFA- 

RATIONS APRÈS UN 
COUP PAREIL £. 


{S 
PT, 


‘EAU RECOUVRE TOUT. - À NOM D'UN PETIT 
OÙ TROUVER LE MOYEN LMD LA BONHOMME /. LE <] 
DE FAIRE VACUER 


£A Y EST! IL N'Y A PLUS DE 
VIKING VOLANT /..LE PAUVRE OLAF 
VA DEVOIR SE DÉBROUILLER AVEC 
SES FAIBLES 

FORCES 





QUELQUES GOSSES ET MISS H UN _ PEL PLUS TARD... 4 LM TENUE 
SONT CERNÉS PAR LES EAUX VOILA LE VIKING JE SAVAIS BIEN QUE 
CR A IL FAUT S'EN Æ VOLANT QUI REVIENT "LUI" NE NOUS ABAN 


AVEC OÙ SECOURS, M155!) DONNERAIT PAS / 
C'EST BON. 


JE M'EN CHARGE , 
MR. LARSEN / 


.… EUH Z.. PARDON ; M' SIEUR Z. 
M'SIEUR LARSEN ”/ z 


ON VA VOUS RAMENER 
AU VILLAGE / EMBARQUEZ, 


LES ENFANTS / 


NON, OLAF/ VOUS M'AVEZ ABANDONNÉE AU 
MILIEU DES FLOTS EN FURIE IL Y À UNE 
RNTÉ 4. SANS LE VIKING; JE SERAIS MORTE 
PEUT-ÊTRE / JE VOUS EN VEUX BEAUCOUP/ 
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£T LE WSAGE FERMÉ. 
HELEN SAUTA SEULE 
DANS LA BARQUE / 


JE..EUH...JE N'AI PAS LA FORCE 

DE VOTRE HÉROS. JE FAIS CE 

QUE JE PEUX AVEC MES _FAI- 
BLES ARS LR SUIS 


LNE SEMANE 
PLUS 7ARD? 
LES EAUX 

COMMENCÈRENT 


A MON AVIS,IL FAUDRAIT ORGANISER 
NEIGE EN 


DES_ CLASSES DE 
NDANT LA FIN DES 


ATTE 
RÉPARATIONS! 


- QUE JE PRENDS L'AVION -.. 


DE VOUS AGITER, LES ENFANTS Z. 

NOUS ALLONS BIENTÜT ATTERRIR 
À GENÈVE £. 

PNEES 


= 





À BA/SSER 
ET L'ON AUT 
ESURER 
L'ÉTENDUE DES 
DÉGÂTS CAUSÉS 
FAR 
L'/NONDATI/ON... 


EXCELLENTE IDÉE, MR. 
LARSEN / JE DEMANDERAI 
AUX AUTORITÉS UNE SUB- 
VENTION SPÉCIALE...ILS NE 


| ME LA REFUSERONT SÛRE - 


BON SANG’ Nous PIQUONS 
LA 


DROIT DANS 
MONTAGNE £.. 


OUF / J'AI EU 
CHAUD … DIEU 
MERCI ; LA 
VSIBILITÉ EST 
MEILLEURE CI / 





ATTENTION 2. 
EGARDEZ DEVANT 


NOUS // 


OOOM :. QU'EST-CE QUI 
SE PASSE ?. 


A VOS PLACES 
TOUS €. ATIACHEZ 
VOS CEINTURES «£. 


LE CIEL QUE 
JE RÉUSSISSE : 
CORTISS /. ) 


DANS UN VACARME WFERNAL , 
L'APPAREIL PRIT CONTACT 


Tr APRÈS QUELQUES CENTAINES DE) 4 
ÊTRES DE COURSE FOLLE... er CRÂCE À VOTRE 


HAB L 
OUF z.. GOSHZ£. AUCUN AUTRE EN 
JE CROIS PILOTE AU MONDE N'AD- 

QU'ON A RAIT FAIT MIEUX QUE 

RÉUSSI £. VOUS : SIR £. 


MES PAUVRES GARÇONS NE 
POURRONT PAS TENIR LD 
œL L__4 TÉ QUE NOUS AVONS; ANEC LA MDRTELLE 


TEMPÉ- 
ULER PRENDRE | RÈGNE ICI. 
LE Fa PEUT PREI D — . Son RATURE QU 


A 
DES SECOURS ?. 





HMMM IL ME SEMBLE 
ENTENDRE UN BRUIT DE MOTEUR 
D'HÉLICOPTÈRE … 


OOH£.IL S'ACCROCHEŸ QUI..QUI ÉTES-VOUS.) 
À NOR APPAREIL 4 À nel : / 
HUUUH/... . DIS CZ VS 2 


DONC: HUBERT <. | LE VIKING VOLANT Z..5] 
TU Vois CE_QUE JAP C'EST L'APPAREIL QUI 
JE VOIS 7. (MBIR SES) [na pu ATErRR À 
GENÈVE QUE VOUS 
CHERCHEZ , IL N'EST PAS 
LOIN D'ICI / VOUS LE 


ALERTIS PAR RADIO, LES 


AUTRE 
HIÉLICOPTÈRES QU, PATROU/LLAIENT an) 
POUR RETROUVER  L'AV/ON FERDU © 
ARRIVÉ RENT... 


LE VIKING S'EN 
VA / REGARDEZ / 


QU'IMPORTE ? NOUS cé 
SAVONS OÙ EST 
L'APPAREIL.CEST LZ 


L'ESSENTIEL / 
ALLONS -Y / 





CEPENDANT... let À 
| 


ILS NOUS ONT 
VUS £Z. ON EST 
SAUVÉS / HURRAH/ 


JE VAIS, VITE M'INSTALLER 
A L'INTÉRIEUR DE L’AVION 
AVANT QUE MON ABSENCE 
NE PARAISSE SUSPECTE... 


LÉ SC 


M'SIEUR £.. 
ON EST SAUVÉS/ 


MONSIEUR ; MAIS VOUS DEVEZ LAISSER Z 


VOTRE _ SACOCHE ICI 4. 


POUVONS “TRANS - 
PORTER EST LIMITÉ.) 


"OO LIL ME FAUT LAISSER 
MA SACOCHE ICI 2. 
MA SACOCHE … MAIS 


ELLE CONTIENT MON | 
CASQUE ! QUE FAIRE ? 
e 


ve 


"SIEUR :... 





HA / HA. SACRÉ 
TOTOCHE Z.IL N'Y À 
QUE LUI AU MONDE 


EUH Z.. QUE ...QU'EST- 
CE QUI SE PASSE 7. 


N'AYEZ CRAINTE, MONSIEUR . 
ON REVIENDRA LA CHERCHER 
AINSI QUE LES AUTRES EA- 
GAGES DANS UN JOUR OÙ 
DEUX 


QUEL HORRIBLE DRAME POUR VOUS, MES 
ENEN, LES ENFANTS Z. ALLONS , ENTREZ / ENTREZ /.. JE 
HÉL/COPTÈRES es VOUS Al PRÉPARÉ UN BON REPAS / 


RS CE 
L'AVION POU 

COMPLET DEVANT ; RÉCUPÉRER ADN CASQUE 
LE F£TIT HOTEL 

OÙ /LS 

DEVA/ENT 

SÉJOURNER 

DEUX MOIS... 


IL LE FAUT %.. Z 
IL LE FAUT ‘.. } 


ALF/INISTE ET: 
SANS SON 





7 OLAE AT 
LOIN DE SE 
DOUTER QUE) 
SUREX CITÉS 
‘1 PAR LES ÉMOTIONS 
St JE PEUX QU'ILS VENAIENT 
TL ACCROCHER MA DE SUB/R ; SES 
O() CORDE À CE ROCHER, ÉLÊÈVES 
J'AI UNE CHANCE N'AVA/ENT PAS 
D'ARRIVER EN HAUT TROUVÉ LE 
DU GLACIER... SOMMEIL ET 
QU'À CE 
MÊME MOMENT. 













OHZ..LES GARS Z.IL Y À UN CINGLÉ QUI PAS POSSIBLE Z. C'EST TOTOCHE:.. 
ESCALADE LA MONTAGNE EN PLEINE QU'EST-CE QU'IL FABRIQUE LA-BAS 7. 
NOIT Z. : IL VA SE CASSER LA 


COURAGEUSEMENT, 
DEUX DES GARÇONS 
PARTIRENT AU SECOURS 
D'OLAF ET; SANS SONGER 
AUX TERRIBLES RISQUES 

QU'ILS ALLAIENT 

AFFRONTER: 

COMMENCÉRENT À 

ESCALADER LA 


2 





> 
ON aurar) TEN FAIS PAS, VIEUX ‘ ON /Z 
EST ASSEZ GRANDS POUR // 
À SAUVER CE_ VIEUX y 
By TOTOCHE <. 


L'AVION EST JUSTE 

AU-DESSUS DE CETTE 

FALAISE /.. ENCORE 

UN EFEORT ; AADN 
VIEIL OLAF / 


HA‘ HA/.LE RETOUR SERA )| 
} PLUS FACILE QUE À 
ET À L'ALLER Z. 
RENTRER /.. A 





BA :.. AU FOND, 
TOUT NE S'EST PAS 
St MAL PASSÉ QUE 
CA 4. 


BEN .."ILS" VOUS ONT DÉJA RETROU 
N'SIEUR /.. ON PEUT DIRE QU'ILS 
D PAS PERDU DE TEM 


OQOH ‘JE LES VOIS ALLEZ }| I(AUÔ/.LES PATROUILLES DE SECOURS 7. 

VITE TOUS AU LIT. JE ME ——— DEUX ENFANTS DANS LA 

CHARGE DÙ RESTE /.. Fe | MONTAGNE :.. OUI £.. IL 
Th D FAUT PARTIR À 





TOUT ÇA, C'EST MA FAUTE ‘EN TOUT CAS, C'EST }Z 
LE MOMENT OÙ JAMAIS DE FANETRE MON b 


| 


CE 


JAMAIS JE NE ME LE PARDONNERAIS S'IL 
LEUR ARRIVAIT MALHEUR /. LES BRAVES 


GAR£ONS JE SUIS pe 
BOULEVERSE / LE rit 


N'AIE ,; PAS PELR, 
FISTON /.. JE VIENS 
AV SE E VOUS CONNAIS Z. VOUS 
ÊTES LE VIKING VOLANT. 
UN AMI z. MOI: CA VA 





‘EST L HOMME VOLANT 
, HIER SOIR /.. 





A C'EST PEUT-ÊTRE 
BAL UN CONTREBANDER! 


07 MAINS | = 


VOUS £.. OÙ  Ÿ 
CREVASSE ENCORE. | | ALLEZ -VOUS ?. RE - # 
ELQUES SECONDES | | VENEZ OÙ JE 
IL TOMBE AU FOND) | TIRE 


BRAVO: L'AMI /.. VOUS AVEZ SAUVÉ LE 
GOSSE: MAIS NE NOUS DIT TOUJOURS 
PAS QUI VOUS s 2. 

VOS PAPIERS /.. s 
















OLAE NE SAAIT j SsS 
TROP QUELLE s* LA , 
DÉCISION PRENDRE 
CAR: SOMME 
TOUTE, CES DEUX 
POLICIERS NE 
FA/SA/ENT QUE 
LEUR DEVOIR... 
HELVREUSEMENT, 
ROB/NSON ET 


AA SSURÉ 
SUR LE SORT 






Y4H0O00! 


le) 
POLICIERS NE 
TARDERA/ENT 
PAS À RAMENER 
À HAPEL OLAF 
S'ÉLO/GNA 
EN TROMBE... 





POURQUOI Ÿ LE VIKING VOLANT EST LE 
AVEZ-VOUS DÉFENSEUR DE LA JUS- 2 


CA: 





OLAF N'EUT QUE LE TEMPS DE RETOURNER 
UN PEU PLUS 7ARD... CHAMBRE. 
OUF:.. LE VIKING VOLANT : 
PEUT REPRENDRE SON M'SIEUR ! 
APPARENCE NORMALE :.. 


| 


An 


) 
Un 


SUISSE , QUI 

SUJVA/T AVEC 
AMUSEMENT 
LES PTEUSES 





OH, MERCI Z.IL EST # Ti TL ME LE RAPPOR- 
VACHEMENT BEAU 57 Ÿ, .[ TERAS AU GRAND 
Fr: J: | HÔTEL Z JE M’AP- 


REGARDE ; HRANTZ Z.LEN __ — 
JEUNE SANDDR, ; 


ATTENTION <.. V//HA/HA!HA/.AVEC TOUS LES 

EMPOIGNE-LE Ÿ MILLIARDS QU'IL POSSÈDE, S0 

AU PASAGE! PATERNEL EST BIEN IAMPRUDENT . 
DE LE LAISSER 5E BALADER 
SANS GARDES DU CORPS /. 





CHALKY 
ARRIVAIT À 
LA HAUTEUR 

DE _LA 
VOITURE... 


VOITURE ( AU SECOURS’ AU SECOURS :.. 
DÉMAREA : 3 


EE, EUX = TLCCPL 


TAIS-TOI; DONC / ON 
SERA GENTILS TOUT 
PLEIN AVEC TOI 





" 


KIDNAPPÉ 7: 7 / PAROLE , M'SIEUR'! 


… CHALKY WKI...VWIDNAPPÉ 2... 
JE VAIS APPELER LA 
POLICE Z.. 
. A 


A 
Nr 


LA VO/TURE DES RAVISSEURS, CEPENDANT 
S'ÉLO/GNAIT COMME UN BOLIDE … 


PRENDS POUR DES | 
n |MRÉCILES , NON ? 


APANRÉ OIGNÉ SES ÉL …ÆT: DANS UN CAS 

DE , PRENA/T LA PAREIL ,; LE VI- 

a. KING VOLANT 
EST PLUS RA- 
PIDE QUE TOU- 
TES LES POLI- 
CES DU 

MONDE / 





\ 
APPUIE À MORT SUR LE CHAMPIGNON, 
NTZ 2. J'Al DÉJA ENTENDU PARLER 
DE CE TYPE Z. AVEC LUI, ÇA VA 
YA-ODO / LE KING BARDER /.. : 
VOLANT £. IL VIENT ME 
SAUVER ! 


IMA- 
GINENT M'ÉCHAPPER E 
ACCÉLÉRANT :.. ON 
‘ÉCHAPPE PAS AU 
VIKING VOLANT... 


N 
: @ 





HÉLAS , DANS LE CHOC, 
CASQUE D'OLAF ÉTAIT , 
JOMBÉ ET... Lo 


AU secours L. | 
AAAAAHH. 





OUYOU YOUYE !.. NON /. PAS TROP DE L.ET... MON 
JE NE DOIS PLUS AVOIR UN CASQUE”. OÙ, EST -IL 
0$ ENTIER 4. PASSÉ ? 


LES BANDITS / 
ENFIN / DEVANT LE 
VIEUX CHATEAU / 





ENFIN, ON VA POUVOIR CAUSER MAINTENANT ; TU VAS ÉCRIRE À 
SÉRIEUSEMENT /.. UN PETIT AMOT À TON MILLLARDAIRE 
D RE POUR LUI DEMANDER MAIS : 
_ PUISQUE JE 
VOUS DIS QUE JE NE SUIS PAS 
FRONCS SUISSES /./SANDOR!... Si VOUS NE ME 
CROYEZ PAS, REGAR.: 


NOM DE NOM IL DIT VRAI! 
.… IL FAUT RETOURNER : 


ILYA TOUS MES PAPIERS / LES MA/S, JUSTE À CE MOMENT... [ ATTENTION , 
LETTRES DE MES PARENTS QUI Z- ., 
SONT EN ANGLETERRE / _ 


HOO00P:... N 




















TROP TARD /.. ON NE 


UT 2. J ? 
LE AMAUD E. . KPEUT PLUS L'AVOIRZ. 


LE TRANSFORMERAI ES 
EN ÉCUMDIRE /.. 22 


BANDITS. M'ONT PRIS POUR LE GARS 
PRÈTÉ CE PULL! 


NT ENCO 
TENTER DE L'ENLE VER’ 





LES REVOILA , LES BANDITS /..ILS RETOURNENT AU 
PATELIN POUR Y KIDNAPPER MICHAEL SANDOR/:.. 


RADES / JE ME CHARGE 
DU RESTE. 





QAE REPRIT 
ON _VOL 


OUF / HEUREUSEMENT QUE LE CASQUE A 
LE CHOC 


AMORTI … MAIS QUE FAIRE ?..5) LE 
VENT N ST 


E TOURNE PAS, TOUT E 
PERDU 





MAIS … MAIS. O00M /.IL ME SEMBLE 
QUE... AURAIS-JE LA BERLUE 27... 
LE VENT TOURNERAIT-IL ENCORE ? 


LY 


UNE CHANCE QUE LE VENT] 
AIT ENCORE 


ATTRAPE -LE 
AU vor 4 JE NE 


FERAI Q 
LENTIR UN BRIN/.. 





